
Le poste de transformation électrique de Bacalan

Les postes électriques de transformation, le poste de Pessac Bacalan
Afin de minimiser les pertes d'énergie dans les lignes électriques, « un transformateur placé

à la sortie des principales centrales  élève la tension à 400 000 volts. Puis, le long des lignes, dans
le réseau de transport et de distribution, l'énergie électrique est guidée, répartie et sa tension est
abaissée successivement  dans  des  postes  de  transformation  pour  être  livrée  en  quantité  et  en
tension adaptée aux besoins des différents consommateurs et pour alimenter les postes sources du
réseau de distribution »1.
Le poste  de  Pessac-Bacalan,  aujourd'hui  propriété  de  RTE (Réseau  de  Transport  d'Electricité),
filiale d'EDF, dessert l'ouest de l'agglomération bordelaise, le Médoc et le Bassin d'Arcachon.
Il reçoit du 225 000 V et le transforme en 63 000 V. Le courant est ensuite dirigé vers des postes-
sources où il est à nouveau transformé en 15 000 ou 20 000 V et distribué par ERDF, autre filiale
d'EDF.
L'électricité arrive à Pessac via Saucats, essentiellement de la centrale nucléaire de Braud2 et des
centrales hydro-électriques de la région.
Illustration 1 : le réseau électrique de l'agglomération bordelaise (extrait de « Au-delà des lignes :
le blog du transport de l'électricité »3)

1924-1927 : Création du poste pour l'électrification de la voie ferrée 
Dès le début du 20ème  siècle, les avantages de la traction électrique par rapport à la vapeur

(économie de matière première,  économie de personnel,  meilleur rendement,  vitesse et  confort)
apparurent évidents.4

Le poste  électrique  de  Pessac-Bacalan  fut  créé  en  1924  par  l'UPEPO (Union  des  producteurs
d'électricité des Pyrénées occidentales qui comprenait 5 sociétés dont la Compagnie du Midi)) pour
électrifier la voie ferrée Bordeaux-Arcachon qui devient ainsi l'une des premières lignes électrifiées
de France. A cette époque, ce poste est alimenté par diverses centrales hydro-électriques de la vallée
d'Ossau  dans  les  Pyrénées.  Les  lignes  électriques  ont  été  prévues  d'emblée  pour  un  usage
polyvalent , à la fois ferroviaire et industriel.
« La Cie du Chemin de fer du Midi déclare avoir fait entreprendre le 1er octobre 1922 des travaux
de construction d'un poste de transformation électrique 150 000 – 60 000 volts propriété Chabrat –
Castillon5»
Ce poste est alors l'un des éléments du réseau de transport d'électricité à 150 000 V Dax-Pessac.
Illustration 2 : l'infrastructure électrique de la Compagnie du Midi en 1933 6

Le sabotage de juin 1941 : « Opération Joséphine B »
Pendant la guerre, le poste électrique alimente les installations portuaires de Bordeaux et

surtout la base sous-marine allemande située à Bordeaux-Bacalan.
A ce  titre,  il  est  identifié  depuis  longtemps  par  le  SOE7 « comme  une  cible  particulièrement
intéressante mais difficile à atteindre par l'aviation, et visé selon le plan suivant : une équipe de
saboteurs sera parachutée clandestinement près de l'objectif. Ils placeront sur les transformateurs

1 Petite encyclopédie de l'électricité  [consulté le 02 septembre 2015] http://encyclopedie-electricite.edf.com/transport/materiel.html
2 Un public au courant. Sud-Ouest du 30 mars 2013. Déclaration de Frédéric Dulon responsable du groupement de postes de Pessac
3 Le réseau électrique de l'agglomération bordealise. [consulté le 02 septembre 2015] http://www.audeladeslignes.com/securiser-alimentation-

electrique-agglomeration-bordelaise-23498
4 Lehr, A. L'électrification des Chemins de fer du Midi. Revue géographique des Pyrénées et du Sud-Ouest, tome 5, fascicule 4, 1934, p. 365-378
5      Registre des déclarations faites par les contribuables en cas de constructions nouvelles, de reconstructions, d'addition de construction et 
d'affectation de terrains à des usages commerciaux et industriels . Case 347 : Déclaration du 18 octobre 1922   Archives municipales M 1G3/1
6 Bouneau, Christophe. Modernisation et territoire : l'électrification du grand Sud-Ouest de la fin du XIXe siècle à 1946. Bordeaux, Fédération 

historique du Sud-Ouest, 1997. p. 477
7 Special Operations Executive
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des bombes aimantées […]8».
Après deux tentatives qui ont échoué, une équipe constituée des sous-lieutenants Forman, Cabard,
Varnier et de Joèl Le Tac réalise le sabotage dans la nuit du 7 au 8 juin 1941.
« Utilisant des bicyclettes - également « empruntées » - les saboteurs arrivent à pied d'œuvre.
Ils retrouvent sans peine leurs explosifs là où ils les avaient cachés la première nuit : dans des
fougères  à  une  centaine  de  mètres  du  transformateur,  et  Varnier,  l'artificier  de  l'équipe,
s'assure aussitôt que les détonateurs fonctionneront malgré l'humidité. Forman escalade alors
le mur - en évitant soigneusement tout contact avec le câble à haute tension qui ceinture le
bâtiment - et, sautant dans la cour, vient, tout simplement, de l'intérieur, ouvrir la porte à ses
camarades. L'affaire est ensuite rondement menée. En moins d'une demi-heure les charges de
plastic, contenues dans des boîtes aimantées et reliées à des bombes incendiaires, sont placées
sur chacun des huit principaux transformateurs ».
Six  transformateurs  (sur  les  huit  sabotés)  sont  détruits.  Le  poste  de  transformation   est
paralysé pendant plusieurs mois. Le trafic ferroviaire et le fonctionnement de la base de sous-
marins de Bordeaux  sont perturbés. La Ville de Pessac doit payer une amende d'un million de
francs ; le couvre-feu est avancé à 21 h 30. Selon la rumeur publique, douze soldats allemands
sont fusillés pour n'avoir pas su protéger la station contre les saboteurs »9. Deux cent cinquante
personnes sont arrêtées10.
Des représailles sur les personnels du poste ont lieu :
« Mon père était employé à la S.N.C.F. au transformateur de France-Alouette, il faisait les trois-
huit  dans  une  équipe  d’une  dizaine  d’employés.  Mon  père  était  un  résistant.  Au  travail,  il
s’arrangeait avec d’autres gars pour téléphoner au maquis et donner des renseignements utiles. Un
matin,  alors  qu’il  était  de  congé,  des  Allemands  sont  venus  le  chercher  à  la  maison  pour  le
conduire manu militari au Fort du Hâ à Bordeaux en raison d’un attentat qui avait été préparé par
des parachutistes contre le Transformateur. C’est ce qui se disait. Il y est resté cinquante trois jours
avec d’autres collègues de travail. Un matin, il a cru qu’il y passait puisque les Allemands ont
arrêté les mises à mort trois cellules avant la sienne. Tous les employés du transformateur ont été
relâchés sauf un qui y est resté enfermé un mois de plus. Je n’ai jamais su ce qui c’était réellement
passé. A part quelques paroles volées ça et là, il n’a jamais voulu approfondir le propos, et je n’ai
jamais cherché à savoir, j’ai respecté son silence. »11

En 1942, la question de la défense des postes se pose et on tente d'organiser  un corps de police
spéciale qui, dès décembre 43, sera assurée par les troupes  allemandes.
« Le transformateur était entouré de plaques en ciment de plus de deux mètres de hauteur, et il était
protégé par des miradors et  un poste de D.C.A.[…]. Des ballons gonflés appelés « saucisses »
étaient positionnés dans les airs pour éviter toute approche aérienne. Le transformateur était une
cible  pour  l’aviation  alliée,  mais  le  poste  de  D.C.A.  n’hésitait  pas  à  tirer  quand  les  alertes
retentissaient. »

1946 : le poste devient propriété d'EDF
Le poste de transformation, alors propriété de la SNCF qui avait absorbé la Compagnie du

Midi, passe dans le giron d'EDF issu de la nationalisation de différentes compagnies électriques.
Le  personnel  de  Pessac  doit  choisir  entre  le  statut  EDF  et  le  statut  SNCF.  Les  plus  jeunes
choisissent EDF et les plus anciens restent SNCF. Le personnel d'une entreprise privée Fournié et
Grospaud qui travaillait à l'intérieur du site en étroite collaboration avec le personnel SNCF est
aussi absorbé par EDF.

8 Opération Joséphine B. (2014, juillet 23). Wikipédia, l'encyclopédie libre. Page consultée le 14 février  2015 à partir de 

http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Op%C3%A9ration_Jos%C3%A9phine_B&oldid=105667597.
9 Opération Joséphine B. (2014, juillet 23). Wikipédia, l'encyclopédie libre. Page consultée le 14 février 2015 à partir de 

http://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Op%C3%A9ration_Jos%C3%A9phine_B&oldid=105667597. 
10 Informations extraites de : Lyman ,Robert. Opération suicide. Ixelles Editions.,  2012
11 Témoignage de Claude Chassagne
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On assiste  à  la  naissance  du  sous-groupe  d'exploitation  Gascogne  d'EDF qui  a  pour  tâche  de
conduire  et  d'entretenir  le  réseau THT (Très  haute tension)  et  HT (Haute  tension)  de  Gironde,
Charente,  Dordogne  et  Lot-et-Garonne.  Pessac  est  alors  alimenté  par  des  centrales  thermiques
comme celle d'Hosteins  ou de Floirac.

Le poste de transformation dans la deuxième moitié du 20ème siècle 
Depuis le Chemin du Transformateur, on peut voir un grand bâtiment vitré.  Pourquoi cet

immense bâtiment que l'on appelait « hall de décuvage » ? A l'époque, les transformateurs étaient
énormes. Ils contenaient de l'huile de refroidissement qu'il fallait changer (opération de décuvage
nécessitant des fosses importantes aujourd'hui rebouchées) et il devait y avoir assez de hauteur pour,
avec un pont roulant, enlever la cloche qui les recouvrait afin de les entretenir et les réparer. 
Dans ce bâtiment, à l'étage,  se trouvaient aussi la « salle de conduite » et la chambre pour l'employé
de permanence.
Illustration 3 : photo de la façade Sud du « hall de décuvage » en 2015
Illustration 4 : intérieur du hall en 2015
Le poste de Pessac assurait la maintenance des transformateurs de tout le Sud-Ouest.
Des trains spéciaux acheminaient le matériel à réparer. Une dérivation (toujours visible) reliait la
voie ferrée au poste. Actuellement, la maintenance des transformateurs est faite par l'usine qui les
produit et ils y sont acheminés par camion. 
Les employés du poste allaient sur une draisine spéciale dans les sous-stations SNCF vers Dax pour
effectuer des réparations et entretiens.
Une vingtaine  de personnes  y travaillaient  pour  l'entreprise  privée Fournié  et  Grospaud et  une
quinzaine pour la SNCF.
Nuit et jour, il y avait du personnel de quart pour la surveillance et la conduite. 
Les métiers existants alors sur le site : des mécaniciens, des électromécaniciens, des ingénieurs, des
charpentiers sur fer en journée.12

Illustration 5 : les transformateurs d'autrefois (photo communiquée par M. Raymond)
Quelques dates 
1959-1971 : on passe du 150 000 V au 225 000V. L'agglomération bordelaise est ceinturée par une
ligne THT de 225 000 V (postes du Marquis à Ambès, Floirac, Pessac, Bruges, Bacalan).
Le poste de Pessac-Bacalan de 225 000 V est construit, quant à lui, en 1964.
1995 : installation d'un PEXI
Le PEXI ou  pupitre d'exploitation informatisé de Pessac est  la 1ère installation de ce genre en
France. :13Il se trouve dans un bâtiment à l'intérieur du site. « Il participe au savant équilibre entre
l'offre et la demande [d'électricité], ajusté à chaque instant »14.

2012-2015 :  extension du poste électrique
Aujourd'hui  le  poste  de  Pessac Bacalan  n'alimente  plus  directement  la  voie  ferrée  mais

alimente la sous-station de Croix d'Hins qui elle-même alimente la ligne.
Actuellement, le grand bâtiment vitré n'est plus utilisé au niveau énergie mais sert d'atelier et à
stocker du matériel.
Dans l'enceinte existe un autre bâtiment où travaillent les 9 employés du site et où se trouve le
PEXI.
Pour assurer la sécurité électrique de la métropole bordelaise, un projet d'extension du poste a vu le
jour en 2012.
Constitué de 3 transformateurs, le poste de Pessac est relié à une quinzaine de lignes aériennes ou
souterraines. Les connexions entre les lignes 225 000 Volts et les transformateurs se faisaient à
partir de 2 jeux de barres. Le projet a consisté dans l'extension du jeu de barre et la création d'un

12 Cf témoignage de M. Raymond
13 Un projet : PEXI, un site : Pessac, un contexte : l'amélioration de la sûreté de fonctionnement du système. EDF, s.d.
14 Un public au courant. Sud-Ouest du 30 mars 2013. Déclaration de Frédéric Dulon responsable du groupement de postes de Pessac
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second couplage  sur  une emprise  dont  RTE était  propriétaire  ainsi  que  la  mise  en  place d'une
enceinte 15.
Il existe aussi actuellement un projet de création de  2 liaisons souterraines à 63 000V entre le poste
de Pessac et le poste de Paillères 16.

Le « chemin du Transformateur » 
A la fin des années 50, les riverains de ce chemin se plaignent auprès de la mairie17 du

mauvais état de ce chemin et lui demande de l'entretenir. Or c'est un chemin privé de desserte pour
l'entretien de la voie ferrée qui appartient à la SNCF. 
La Mairie y faisait des apports de grave à titre exceptionnel.
Ces plaintes sont attestées à la  fois  par des courriers existant  dans les archives du syndicat de
quartier et par les comptes rendus des séances du Conseil municipal.
La seule solution consistait  à classer ce chemin dans la voirie communale après cession par la
SNCF. Des négociations furent entreprises et l'accord de cession fut enfin conclu en 197818.
En 1991, un nouveau terrain fut acheté à la SNCF pour assurer la continuité du chemin piétons et
deux roues destiné à relier le quartier de la Châtaigneraie à Bacalan et Gazinet19.

Remerciements à :
-M.  André  Raymond  (qui  a  travaillé  au  poste  de  transformation  de  1954  à  1994)  pour  son
témoignage
-M. Daniel Penot, adjoint au responsable du site de 1977 à 1994 pour son entremise auprès de M.
Dulon
-M. Dulon, responsable actuel du site qui a bien voulu nous en ouvrir les portes et répondre à nos
questions.

15   Voir le rapport du Préfet de région du 13 mars 2012 « avis de l'autorité administrative sur l'évaluation environnementale du renforcement du
poste  de  transformation  de  Pessac»[consulté  le  02  septembre  2015]  http://www.gironde.gouv.fr/content/download/9453/49117/file/Avis
%20renforcement%20poste%20Pessac.pdf
16 Site de RTE [consulté le 02 septembre 2015] http://www.rte-france.com/fr/projet/installation-d-un-transformateur-dephaseur-au-poste-225-kv-

de-bacalan-33
17 Séance du Conseil municipal du 22 juin 1959. Archives municipales 75W11 p.226 
18 Séance du Conseil municipal du 29 juin 1978. Archives municipales 75W28 Aff. 78-297
19 Séance du Conseil municipal du 27 juin 1991. Archives municipales 75W57 Aff. 91-88 
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